
Jour de Noël 
 

 
 

Liturgie d’entrée 
 

Paroles d’accueil 
 
Joyeux Noël !  
C’est un jour de fête, un jour de joie ! 
Dans l’évangile de Noël  
que nous allons entendre aujourd’hui,  
les bergers partent à l’annonce faite par les anges,  
pour trouver à Bethléem le Sauveur promis.  
Nous sommes venus ce matin,  
pour célébrer Noël en cette église. 
Jésus est né à Bethléem, il y a plus de 2000 ans,  
mais, par son Esprit il veut naître  
tous les jours en chacun de nous. 
 

 

Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit.  

 

 

 

   Notre secours vient du Seigneur 

 

 Le Seigneur soit avec vous ! 

 
 

Assemblée : O peuple fidèle, Jésus vous appelle, Venez, triomphants, 
joyeux, Venez en ces lieux. O peuple fidèle, Venez voir le roi des 
cieux. Que votre amour l'implore, Que votre foi l'adore, Et qu'elle 
chante encore ce don précieux. 
 

Esprits de lumière, Messagers du Père, Et vous, peuples en tous lieux 
Entonnez, joyeux: Paix sur cette terre, et gloire à Dieu dans les cieux! 
Que votre amour l'implore, Que votre foi l'adore, Et qu'elle chante 
encore  Ce don précieux. (32/22) 
 

Demande de pardon  
« Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu une grande 
lumière. » 
Il reste beaucoup d’obscurité en ce monde 
où la mort étend toujours son ombre sur la vie. 
Cependant, c’est avec confiance que nous déposons 
nos angoisses et nos soucis auprès de l’enfant de la crèche. 
 

„Das Volk das im Finstern wandelt sieht in großes Licht.“ 

 



Es bleibt viel Dunkelheit in unserm Leben, in einem Augenblick 
der Stille, lasst uns ablegen alles was uns belastet. 
 

Stille 

Sündenbekenntnis: Der allmächtige und barmherzige Gott erbarme sich 
unser, er vergebe uns unsere Sünde und führe uns zum ewigen Leben. 
Amen 

Annonce du pardon 
Dieu vous pardonne. 
Jésus Christ fait briller la lumière. 
En lui la vraie vie est apparue et nul ne pourra la détruire. 
Celui qui met sa confiance en Dieu et trouve sa joie en Jésus 
Christ sera sauvé. 
Avec les anges et les bergers  
et tous les hommes de bonne volonté rendons gloire à Dieu ! 

 
 

Prière du jour        
[Dieu d'amour, ton Fils devenu homme, ta Parole faite chair, 
resplendit sur la terre comme une lumière toute nouvelle : 
que sa clarté pénètre nos cœurs. 
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur, 
qui vit et qui règne avec toi, Père, et le Saint-Esprit, 
un seul Dieu pour les siècles des siècles. ] 
 

Allmächtiger Gott, 
Dein ewiges Wort ist Mensch geworden, 
und in ihm ist deine Herrlichkeit erschienen: 
Öffne unsere Herzen, 
diese Wunder zu erfassen, 
das du bereitet hast in Jesus Christus, deinem Sohn, 
der mit dir und dem Heiligen Geist lebet und wirkt 
von Ewigkeit zu Ewigkeit. 

 
 
Assemblée : Ich steh an deiner Krippen 
hier, o Jesu, du mein Leben; ich komme, bring und schenke dir, was du 
mir hast gegeben. Nimm hin, es ist mein Geist und Sinn, Herz, Seel und 
Mut, nimm alles hin und lass dir’s wohlgefallen. 
 

Jésus, jette un regard sur moi ! Accorde-moi la grâce De vivre et de 
mourir en toi, De contempler ta face ! Choisis mon cœur pour ton 
séjour: Qu’il t’appartienne et, chaque jour, Reviens y prendre place ! 
 
 

Liturgie de la Parole  
 

Lesung aus dem Brief an Titus 
 
Als aber erschien die Freundlichkeit  
und Menschenliebe Gottes, unseres Heilands,  
machte er uns selig – nicht  
um der Werke der Gerechtigkeit willen,  
die wir getan hatten, sondern nach seiner Barmherzigkeit  
– durch das Bad der Wiedergeburt  
und Erneuerung im Heiligen Geist,  
den er über uns reichlich ausgegossen hat durch Jesus Christus, 
unsern Heiland, damit wir,  

 



durch dessen Gnade gerecht geworden,  
Erben des ewigen Lebens würden nach unsrer Hoffnung.  
Das ist gewisslich wahr. 
Und ich will, dass du dies mit Ernst lehrst,  
damit alle, die zum Glauben an Gott gekommen sind,  
darauf bedacht sind, sich mit guten Werken hervorzutun.  
Das ist gut und nützt den Menschen. 
(3,4-8) 
 

Alléluia ! 
Le verbe est devenu chair et il a habité parmi nous, 

et nous avons contemplé sa gloire. 
Alléluia ! 

 

Acclamation de l’Évangile 

 
De l’évangile selon saint Jean au chapitre 1er   

 

Au commencement était le Verbe,  
et le Verbe était auprès de Dieu, et le Verbe était Dieu. 
Il était au commencement auprès de Dieu. 
C’est par lui que tout est venu à l’existence, et rien de ce qui s’est 
fait ne s’est fait sans lui. 
En lui était la vie, et la vie était la lumière des hommes ; 
la lumière brille dans les ténèbres,  
et les ténèbres ne l’ont pas arrêtée. […] 
Le Verbe était la vraie Lumière,  
qui éclaire tout homme en venant dans le monde. 
Il était dans le monde,  
et le monde était venu par lui à l’existence,  

mais le monde ne l’a pas reconnu. 
Il est venu chez lui, et les siens ne l’ont pas reçu. 
Mais à tous ceux qui l’ont reçu,  
il a donné de pouvoir devenir enfants de Dieu,  
eux qui croient en son nom. 
Ils ne sont pas nés du sang, ni d’une volonté charnelle,  
ni d’une volonté d’homme : ils sont nés de Dieu. 
Et le Verbe s’est fait chair, il a habité parmi nous,  
et nous avons vu sa gloire,  
la gloire qu’il tient de son Père comme Fils unique,  
plein de grâce et de vérité.  (1,1-5.9-14) 

 
Gloire à toi, Seigneur ! 

Acclamation                     
 

Prédication 
Les bergers sont retournés à leurs troupeaux1, retournés aussi par 

ce qu’ils ont vu et entendu en se rendant au milieu de la nuit dans 

cette grotte maternelle que leur avait indiqué l’ange du Seigneur. 

En chemin, il semble bien qu’ils chantent encore la gloire de Dieu. 

D’ailleurs, ce chant des anges, repris par les bergers nous habite 

encore ce matin : Gloire à Dieu au plus haut des cieux et paix sur 

la terre aux hommes qu’il aime2.  
 

Ce matin aussi, Marie et Joseph s’effacent devant le mystère de 

leur enfant Jésus, dont l’évangéliste Jean affirme qu’il est le verbe 

fait chair. 
 

Si nous sommes ce matin encore penchés sur la crèche, c’est pour 

contempler le mystère du Christ, parole faite chair. À la suite de 



Marie, nous voulons à notre tour retenir tous ces évènements et 

les méditer dans notre cœur3. En le contemplant, serons-nous 

nous aussi, saisis du regard que Dieu pose à travers son Fils Jésus 

sur le monde dans les ténèbres et sur chacun d’entre nous ? En 

son Fils, Dieu se fait chair, il parle, il nous parle, il s’approche de 

nous afin que dorénavant plus rien de nous sépare de lui. Nous 

voici au cœur du mystère que nous célébrons à Noël. Celui qui 

s’approche de la paille de la crèche et de l’Enfant que Marie et 

Joseph y ont déposé, à la suite des bergers verront, et ne 

cesserons de chanter le mystère que Dieu nous révèle. 
 

D’ailleurs, Jésus le confiera à ses disciples, rappelez-vous : Celui 

qui m’a vu a vu le Père4. Rien de moins ! L’apôtre Paul lui emboîte 

le pas en disant du Christ Jésus : Il est l’image du Dieu invisible, le 

premier-né, avant toute créature. En lui en lui nous avons la 

rédemption, le pardon des péchés5.  
 

Revenons quelques instants encore à cette affirmation centrale 

de la foi chrétienne : le Verbe s’est fait chair, il a habité parmi 

nous, et nous avons vu sa gloire, la gloire qu’il tient de son Père 

comme Fils unique, plein de grâce et de vérité. Remarquez au 

passage que l’évangéliste ne dit pas que le verbe est devenu 

humain, ce qui ferait du christianisme une espèce de philosophie 

humaniste bon ton et sympathique, non saint Jean dit bien le 

verbe s’est fait chair !   

Autrement dit, Dieu épouse en son Fils bien-aimé la fragilité de la 

chair jusque dans sa dimension mortelle. Dieu conjugue à tout 

jamais la divinité de son verbe, de sa parole avec la fragilité et la 

finitude de notre être.  
 

À Noël, c’est ce croisement que nous exaltons, c’est cet admirable 

commerce6 que nous célébrons et que nous confessons jusque 

dans la finitude de notre propre chair. C’est là, dans la fragilité de 

l’Enfant Dieu comme l’est tout enfant d’ailleurs, c’est là que se 

manifeste la gloire incommensurable de Dieu. Dieu, notre 

Sauveur, a manifesté jusque dans cette fragilité sa bonté et son 

amour pour les hommes, il nous a sauvés, non pas à cause de la 

justice de nos propres actes, mais par sa miséricorde. Par le bain 

du baptême, il nous a fait renaître et nous a renouvelés dans 

l’Esprit saint7. 
 

Le Dieu tout-puissant se fait pauvre parmi les pauvres, l’apôtre 

Paul parlera de l’abaissement8 de Dieu en son Fils, et l’évangéliste 

nous dit aujourd’hui que cet abaissement allume jusque dans nos 

ténèbres une lumière, elle aussi fragile, mais que rien ni personne 

ne pourra dorénavant étouffer. Des hommes ont vainement 

tenté de l’éteindre, des pouvoirs politiques essaient encore et 

toujours de l’éradiquer, mais elle continue de scintiller dans le 

cœur de chacun et chacune, et cette lumière nous dit Jean, c’est 

le Christ ! En lui était la vie, et la vie était la lumière des hommes ; 

la lumière brille dans les ténèbres, et les ténèbres ne l’ont pas 

arrêtée et saint Jean rajoute que le Christ-Verbe était la vraie 

Lumière, qui éclaire tout homme en venant dans le monde (v4-

5.9). 
 

Dorénavant, dans la vie et jusque dans l’ombre de la mort, le 

Christ demeure en nous comme dans la création toute entière, la 

lampe de nos pas et une lumière sur nos sentiers9. 
 



Le Verbe s’est fait chair, il a habité parmi nous, et nous avons vu 

sa gloire, la gloire qu’il tient de son Père comme Fils unique, plein 

de grâce et de vérité. 

 
1 Luc 2,20 

2 Luc 2,14 

3 Luc 2,19 

4 Jean 14,9 

5 Colossiens 1,14-15 

6 O admirable échange ! Le créateur du genre humain, prenant un 
corps d'homme, a accepté de naître d'une vierge. Et le voici, 
homme sans père ici-bas, qui nous dispense sa divinité. 

7 Tite 3,4-5 

8 Philippiens 2,6-11 

9 Psaume 119,105 

Jeu d’orgue (très court) 

 
Assemblée : Je crois en un seul Dieu, le Père tout-puissant, créateur du 
ciel et de la terre, de l’univers visible et invisible. 
 

Je crois en un seul Seigneur, Jésus Christ, le Fils unique de Dieu, né du 
Père avant tous les siècles, Dieu né de Dieu, lumière née de la lumière, 
vrai Dieu né du vrai Dieu, engendré et non pas créé, de même nature 
que le Père et par lui tout a été fait ; pour nous les hommes et pour 
notre salut, il est descendu du ciel ; par l’Esprit Saint il a pris chair de la 
vierge Marie et s’est fait homme. Crucifié pour nous sous Ponce Pilate, 
il a souffert la passion et il a été mis au tombeau. Il est ressuscité le 
troisième jour, conformément aux Ecritures ; il est monté au ciel ; il 
siège à la droite du Père. Il reviendra dans la gloire pour juger les 
vivants et les morts et son règne n'aura pas de fin. 
 

 
 

Je crois en l’Esprit saint, qui est Seigneur et qui donne la vie, il procède 
du Père et du Fils, avec le Père et le Fils il reçoit même adoration et 
même gloire ; il a parlé avec les prophètes. Je crois en l'Eglise, une, 
sainte, universelle et apostolique. Je confesse un seul baptême pour le 
pardon des péchés ; j’attends la résurrection des morts et la vie du 
monde à venir. Amen. 
Prière d’intercession 

Seigneur Dieu,   
tu nous accueilles à ton Repas de fête   
et tu nous combles de tes biens.  
En nous donnant ton Fils,   
tu fais de nous des frères et des sœurs.  Béni sois-tu !  
R/ Viens nous sauver, Emmanuel ! 
 

Pour ceux qui n’ont pas pu se joindre à nous,   
ceux qui sont dans la peine,   
dans la maladie et dans la solitude,   
ceux qui souffrent trop   
pour croire encore leur libération possible,   
ceux qui n’attendent plus rien de la vie,  
nous te prions, Seigneur  
R/ Viens nous sauver, Emmanuel ! 
 

Pour ceux qui vivent les fêtes de fin d’année   
comme une épreuve,  
ceux qui sont sans travail, sans ressources,   
sans abri, sans amitié,   
ceux qui sont privés de toute dignité,   
nous te prions, Seigneur  
R/ Viens nous sauver, Emmanuel ! 
 

 
 
 



Pour ceux qui sont étrangers à la foi,  
à l’espérance et à l’amour,   
ceux qui sont prisonniers de la haine,   
de la tristesse, des ténèbres,   
ceux qui s’endurcissent contre la Bonne Nouvelle,  
nous te prions, Seigneur  
R/ Viens nous sauver, Emmanuel ! 
 

Donne à tous la lumière et la joie de Noël.  
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. 
 

 
 

Offrande (pendant le chant) 
 

Assemblée : Nun singet und seid froh, Jauchzt alle und sagt so: Unser 
Herzens Wonne Liegt in der Krippe bloß Und leuchtet als die Sonne In 
seiner Mutter Schoß. |: Du bist A und O. :| 
 

Sohn Gottes in der Höh, Nach dir ist mir so weh! Tröst mir mein 
Gemüte, O Kindlein zart und rein, Durch alle deine Güte O liebstes 
Jesulein! |: Zieh mich hin nach dir! :| 
 

Jésus, qui nous est né, Enfant et Fils donné, Mon cœur te réclame, 
Sauveur, tout étonné : « Viens et guéris mon âme, Seigneur, Roi 
nouveau né Prince de la paix, Prince de la paix ! » 
 

O Père de bonté, O Fils de charité : Dieu tous nous condamne Pour nos 
iniquités. Mais toi, Christ, tu proclames Joie céleste et fidélité : Tu veux 
nous sauver, tu veux nous sauver ! 
 

Groß ist des Vaters Huld: Der Sohn tilgt uns unsere Schuld; Wir warn all 
verdorben. Durch Sünd und Eitelkeit So hat er uns erworben Die Ewig 
Himmelsfreud |: Eia, wär'n wir da! :| 
 

Wo ist der Freuden Ort? - , nirgends mehr denn dort, Da die Engel 
singen - , mit den Heiligen all - , und die Psalmen klingen, Im hohen 
Himmelssaal |: Eia, wär'n wir da! :| 
 

Le Repas du Seigneur 
 

Prière d’offrande  

Seigneur Dieu, 
nous t’apportons ce pain et ce vin, 
nous t’apportons ce que nous sommes, 
sachant bien que tu nous aimes. 
 

Dans ce pain et ce vin nous aurons part  
au corps et au sang de ton Fils. 
Puissions-nous devenir ensemble 
un peuple qui vive et qui marche dans la joie 
jusqu’aux fêtes éternelles 
auxquelles tu inviteras toute l’humanité. 
Toi qui es vivant pour les siècles des siècles. 

 
 
 
 
 

 
 
 

 

 
 

 



Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, 
de t'offrir notre action de grâce,  
toujours et en tout lieu,  
à toi, Père très saint,  
Dieu éternel et tout-puissant,  
par le Christ notre Seigneur.  
Par lui s'accomplit en ce jour  
l'échange merveilleux où nous sommes régénérés :  
Lorsque ton Fils prend la condition de l'homme,  
la nature humaine en reçoit une incomparable noblesse ;  
Il devient tellement l'un de nous que nous devenons éternels.  
C'est pourquoi,  
avec les anges qui proclamaient ta gloire dans les cieux,  
pleins de joie, nous chantons :  
Saint, Saint, Saint est le Seigneur Dieu de l’univers.  

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

[Le Seigneur Jésus, 
dans la nuit où il fut livré,  
célébra la Pâque avec ses disciples. 
 

Il prit du pain, 
et après avoir rendu grâce 
il le rompit et le donna à ses disciples en disant : 
 

Prenez et mangez,  
ceci est mon corps donné pour vous. 
Vous ferez cela en mémoire de moi. 
 

De même,  
il prit une coupe,  
et après avoir rendu grâce, 
il la donna à ses disciples en disant : 
 

Buvez-en tous, 
ceci est la coupe de la nouvelle alliance en mon sang 
répandu pour vous et pour la multitude 
en rémission des péchés. 
Vous ferez cela en mémoire de moi.] 
 

Unser Herr Jesus Christus, 
in der Nacht, da er verraten ward, 
nahm er das Brot, 
dankte und brach’s,  
gab es den Jüngern und sprach: 
 

Nehmt hin und esst. 
Das ist mein Leib, der für euch gegeben wird. 
Solches tut zu meinem Gedächtnis. 
 

 



Desgleichen nahm er auch den Kelch 
nach dem Mahl, 
dankte, gab ihnen den und sprach: 
 

Nehmt hin und trinkt alle daraus. 
Dieser Kelch ist der Neue Bund in meinem Blut, 
das für euch vergossen wird 
zur Vergebung der Sünden. 
Solches tut, sooft ihr daraus trinkt, 
zu meinem Gedächtnis. 
 
Il est grand le mystère de la foi 
 

 

 
Voilà pourquoi, Seigneur Dieu,  
nous célébrons ta venue dans notre vie humaine 
en la naissance de ton Fils éternel.  
Il s’est fait l’un de nous  
jusqu’à prendre sur lui la malédiction de notre mort ; 
mais il l’a transformée par amour  
en un chemin de bénédiction vers la vie. 
 

Entré dans ta gloire  
il intercède pour nous auprès de toi. 
Nous attendons qu’il vienne dans la plénitude de son règne. 
 
 

Envoie sur nous, Seigneur notre Dieu,  
ton Esprit Saint, (+) 
qu’il déploie en nous la grâce inépuisable  
de ta venue sur notre terre.  
Par lui, fais nous renaître sans cesse à la vie véritable. 
 

Pour l’Eglise, Corps du Christ, nous te prions : 
qu’elle soit en ce monde le reflet fidèle de son sauveur. 
 

[Souviens-toi de ceux que tu lui as donnés  
pour la conduire dans la vérité  
et la rassembler dans l’unité,  
et de tous ceux qui exercent un service parmi nous. 
Nous nous souvenons devant toi  
de ceux qui nous ont précédés en cette vie éternelle :  
toi seul est l’espérance de notre vie éternelle.] 
 

Et nous te rendons grâce pour tous ceux  
que tu as particulièrement associés à ton dessein d’amour :  
les patriarches et les prophètes, 
la Vierge Marie, Joseph,  
Jean-Baptiste et les pauvres d’Israël,  
les bergers de Palestine  
et les mages venus d’orient, 
les Apôtres et les martyrs,  
les saints de tous les temps :  
que l’exemple de leur fidélité  
soutienne notre marche vers le Christ, notre Sauveur. 
Par lui, avec lui et en lui,  
à toi, Dieu le Père tout-puissant,  
dans l’unité du Saint-Esprit  
tout honneur et toute gloire  
pour les siècles des siècles. 

 



Notre Père qui es aux cieux, 
que ton nom soit sanctifié,  
que ton règne vienne,  
que ta volonté soit faite  
sur la terre comme au ciel.  
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour,  
pardonne-nous nos offenses  
comme nous pardonnons aussi  
à ceux qui nous ont offensés  
et ne nous laisse pas entrer en tentation,  
mais délivre-nous du mal,  
car c’est à toi qu’appartiennent  
le règne, la puissance et la gloire,  
aux siècles des siècles. Amen. 
 

Geste de paix 

P : La paix du Seigneur soit avec vous tous. 
Assemblée : La paix du Seigneur soit avec toi. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Fraction du pain 
 

Le pain que nous rompons,  
en lui, nous avons part au corps du Christ ! 
 
La coupe de bénédiction pour laquelle nous rendons grâce,  
en elle nous avons part au sang du Christ ! 
 

Assemblée :  
Seigneur, je ne suis pas digne de te recevoir, mais dis seulement 
une parole et je serai guéri ! 
 

Invitation 
Venez dit le Seigneur, car tout est prêt ! 
 
 

 
 
Seigneur, notre Dieu, 
en ce jour la naissance de ton Fils 
nous révèle ton humilité, 
et dans cette communion 
tu nous donnes les signes de ton amour. 
Loué sois-tu, par Jésus le Christ, 
maintenant et pour les siècles des siècles. 

 
 
 



Assemblée : "Vom Himmel hoch da komm ich her, ich bring euch gute 
neue Mär; der guten Mär bring ich so viel, davon ich singn und sagen will. 
 

Euch ist ein Kindlein heut geborn von einer Jungfrau auserkorn, ein 
Kindelein so zart und fein, das soll eu'r Freud und Wonne sein. 

 

Pour compagnons tu as choisi Les pauvres de tous les pays, Pour 
serviteurs tu recevras De tous les peuples tous les rois.  
 

Heureux nous sommes en ce jour D’être au pouvoir de ton amour, 
Heureux serons-nous à jamais D’être au royaume de ta paix.  

Envoi 

 
 
Bénédiction  
« Que le Seigneur te bénisse et te garde. 
Que le Seigneur fasse briller sur toi son visage 
et t’accorde sa grâce. 
Que le Seigneur tourne vers toi son visage  
et te donne la paix. » 
 
Es segne dich Gott, 

Der Vater + und der Sohn und der Heilige Geist. 

 

 
 
 

Orgue   


